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Georges Ohnet
Georges Ohinet, de0 fon vrai nom, G0orges

Mlnot né ne 1 SIS, es un clberomancier. JI
fat sapué à ces début comme un imaîre et ses
oeuvres obtinrent un succès triomphal: Le 3lafrr
de Forges, d'où l'on a tiré la p)ièce de théâtre dui

même tiure à l'Mafch cette sumai n u Théâtre

Pop)ulaire, eut 250 éditions ; erqe _Pamrie, cou-

tonne p)ar l'cdéi Faças n Ont 250 L
CotseSarah ; LieFer~ aGrande Mr

mière ; Les Darnes de coxMreicujret - pou

laès autant. Mo 27 volumes, iregés pour la Plu-

part sous le titre général de "Baalles de l a Vie"-

sont mierveilleuseenit adaptés au goût, à l'éýdu-

etition et à l'esprit du public sp)éciaI auquel ils
s',adressent.

Cet, habile romancier l'est vu derniêrement en
butte aux critiques aerbes, trop) souvent injustes,
de Jules Jiemitre Quociquil enisoit de cete

quoeele, tout- le monde reýonna"ît que les euivr'es
d'Ohuct, solidement construieýs, mettent en cn

avec une réelle p)uissance, le3 monde11 de l'argent,
l'ilidustrie, le éommerce, l'aristocratie de race et

les lieux communs drarmatiques de l'amour. Au

p)oint de vue moral, à part quelques ptites Fsène

niévrosiaquoes dans la aom'ess? Ssrah, tous les
livres dOhnet sont irr6prohables On le consta-
terva, dai reste, par l'audition du (lfr e Forges
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tistiien cw Yo kaî viet de se il-
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111 Grand Mn.-gasii dle Yaisselle
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on Vient dle recevoir un stockI, Considérable,
s:IcrI fié à des pix int toute comppét ition.

N'oblinspas que c'estL touIjours chlez
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Une fois par mois
Onlésimel Quincampoix était, comlptable et les

chIiffres, l'ennuiyaienît. La veuve EuermiIt étajit
veutve et le %'uag lui peat.Oé in'tvait

pa-S le soi u l dam aivit de bonnes, rentus. 0;Ié
sime aivit 2f; ans; lai damre Comptait 56 ritep
autant1 d'hiverS et deuix foi,, plIi de chvu.Oa&-

sime avait toutes ses (lents, la darne en aIvait..
d'aulitres, -'Jls 'S'étaient remnItrés- chez des mi
com mulns à II la ilarnpa".e. Auilre toui dans Ils gr',os
chlars" ils avaient, c-ausé de chssà laI vérité,ha
et s'tin i cérémionieusement Séparés aju Sortir

Ivait des eut
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Trui ivrgnesinvade~chantaient, au coin

d'une rue, Lq iareWt( Or l'tin était aveugle

le du ýèit ourId et, lu tr.oisième manchot.

ei1loa , fnts de la Patrie, le jour de gloire,
caL urive"Commet l'ait-il vu lejouri ?

".nkde~v~dans no campug8-ies" Et lui, on-

"1kV I(Cft jusque dtas nos brai3"
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